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I r e n a  S Z  P O T  A N S  К A.

Kilka nowych lub mało znanych gatunków z podro- 
dziny H y m e n o lep id id a e  Fuhrmann (Cestodes). 
Quelques espèces nouvelles ou peu connues des 

H y m e n o lep id id a e  Fuhrmann (Cestodes).

I Pt XXXIII—XXXVI].

Ce travail a été fait à l’Institut de Zoologie de l ’Univer­
sité de Neuchâte l .  Nous tenons à remercier Mr. le Prof. Dr. O. 
F u h r m a n n  de  l’intérêt q u ’il n ’a cessé de nous tém oigner  en 
nious a idan t  de ses p réc ieux  -conseils, en contrôlant les descr ip­
t ions d ’espèces  nouvel les  et en met tant  à notre d isposit ion aussi 
b ien  le matér ie l  de ses vastes collections, que les publications 
d e  sa riche bibl iothèque.

U re p a n id o ta e n if f  b isa ccu lin a  n. s p.

Dans  les „Notes on Austral ian  C e s to d e s “ (18) part V. P. A. 
M a p l e s t o n e  e t  T.  S o u t h w e l l  ont publié un travail sous  
le titre „Three  cestodes front the Black S w a n “.

Parmi les cestodes provenant  de l’intest in  de Chenopsis 
atrata  L a t h .  d ’Australie, les auteurs  ont s ignalé  la p résence  
de Hymenolepis lanceolata B l o c h ,  1782. Les que lques  rense ig ­
nements  donnés  par  M a p l e s t o n e  e t  S o u t h w e l l  sur Hyme­
nolepis lanceolata ont soulevés quelques doutes chez le Prof.  
Dr. O. F u h r m a n n  qui, possédan t  le matériel ob l igeam m ent  e n ­
voyé par  les auteurs à Neuchâte l,  nous Га confié p o u r  le ré­
exam iner .
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Nous avons pu constater , aussi b ien  sur les p répara t ions  
to ta les  que sur les coupes  t ransversales  et horizonta les,  que le 
dit matériel contenait plusieurs  espèces  de Hymenolepididae dites  
nouvelles comme: Drepanidotaenici bisacculina n. sp. ,  Hyme- 
nolepis rapida n. sp., Drepanidotaenia curiosa n. sp., Hyme- 
nolepis globulosa n. sp., et Diorchis spiralis n. sp.

L ’une de ces espèces que  nous avons pu é tud ie r  et qui 
ressem ble  en effet beaucoup exté rieurement à Hymenolepis lan- 
ceolata possède  un strobila long de 6 —7 cm et une  la rgeur  qui 
a tte int 6 mm. Malheureusement  il nous était im poss ib le  de bien 
exam iner  et de mesurer  le scolex. Néanmoins  nous avons pu 
consta te r  que le scolex possède un rostre a rmé de huit crochets 
dont  la longueur  [T. XXXIII, fig. 5] est de 0.030 m m  la m an ch e  
antér ieure  m esuran t  0,0120 m m  de long.

Le cou est extrêmement  court.  Le strobila s ’élargit  r a ­
p idem ent  derrière le scolex; il com m ence  par une  la rgeur  de 
0,195 mm. Les progiottis sont  tous très courts. Les pores g é ­
n i taux  se trouvent tou jours  à la partie antérieure presque  à 
la limite des  progiottis et sont  couverts  par  le velum du pro­
giottis précédant.

P our  nous rendre bien co m p te  des différences qui existent  
entre  le Drepanidotaenia lanceolata et notre espèce no u s  s e ­
rons ob l igés  de com parer  son  organisation in te rne avec la d e ­
scription détaillée de K. W o l f f h ü g e l  (23). La cuticule  chez 
no tre  espèce est très épaisse. Les cellules cuticulaires sont  très  
allongées (0,0045 mm) Les corpuscules calcaires sont  peu n o m ­
breux,  très  petits et p resque  ronds;  leur d iamètre  ne d é ­
passe pas 0,003 mm tandis que  chez Drepanidotaenia lanceo­
lata,, W o l f f h ü g e l  signale  des corpuscules calcaires de forme 
ell ipsoide qui mesurent 0,011 mm de grand  d iam ètre  et 0 ,008 mm 
de petit . La muscula ture  longitudinale  chez no tre  e spèce  est 
b ien  dév e lo p p ée  com m e chez Drepanidotaenia lanceolata. Les 
faisceaux de muscles longi tud inaux  sont d isposés  en 2 zones 
[fig. 1]. Les faisceaux de fibres de la zone externe sont plus 
n om b reu x  mais très petits. Le nom bre  des  faisceaux de muscles  
long i tud inaux  de la couche interne est de 100 à 120.

Les d im ensions  des fa isceaux longitudinaux de la zone  in­
te rne var ient suivant la place ou  ils se t rouvent  et  c’est tou jou rs  
d a n s  la zone m édiane  du progiottis  q u ’ils sont  les plus g rands
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et  q u ’ils con t iennen t  le plus g ran d  nombre de fibres. Les fais­
ceaux  m esu rés  au milieu du proglottis ont de 0,0750 m m  à 
0,0937 mm de long et 0,0525 mm de large. Ils contiennent  de  130 
à 200 fibres chacun  (chez Drepanldotaenia lanceolata de 90 
à 100). W o l f f h ü g e l  signale l’absence complète de la m u scu la ­
ture transversale.  Chez notre espèce les muscles transversaux  sont 
peu  déve loppés  et presque invisibles au milieu du proglott is ,  
mais du co té  antiporal ffig. 6] ils sont bien distincts. Ce sont  
sans  dou te  ceux qui du coté poral forment le puissant muscle  
rétracteur de la poche du  cirre. La musculature  dorsoventral est 
puissan te .  Elle consiste en grosses fibres qui parcourent tout  le 
parenchym e in te rne  dans  le sens dorso-ventral et qui, t rave rsan t  
les fa isceaux muscula ires  longitudinaux, se dissolvent chacune  
en un pinceau de fibrilles relativement  fortes qui s ’attachent  à  la 
cuticule, [fig. 6, m dj.

Du côté antiporal on voit un énorme tronc nerveux  lo n ­
gi tudinal qui occupe p resque  toute  la hauteur du p a renchym e 
interne et touche  ainsi les faisceaux de muscles longitudinaux de  
la couche interne. Il a un diamètre  de 0,030 mm et renferme 
des cellules ganglionnaires  étoillées [fig. 6, n 1]. Les vaisseaux 
excréteurs du côté poral sont déplacés vers le bord ventral par  
la présence et le grand déve loppem ent  de la poche du cirre, de la 
vésicule séminale  externe et du vagin. Là ils se t rouvent  tou t  
proches des faisceaux de muscles longitudinaux internes et sont  
disposés sur une ligne droite transversale: le vaisseau dorsal 
est déplacé vers l’intérieur du proglottis et le vaisseau ventral 
vers l’atr ium génital [fig. 1, e d et e v]. Le vaisseau dorsal 
est entouré  d ’une forte enveloppe de  muscles circulaires et d ’une  
couche exte rne de fibres longitudinales. Il est étroit, de  fo rm e 
arrondie; son diamètre  n ’a que 0,0112 mm.

Le vaisseau excréteur ventral est beaucoup plus grand;  son 
diamètre  atte int 0,0262 mm. Le vaisseau excréteur  t ransversal 
ventral est ét roit  et ondulé.

Du coté antiporal les vaisseaux excréteurs sont  d isposés de  
la mêine façon. Leurs parois  ont la mêm e structure.

L’atrium génital mesure 0,150 mm; il est peu musculeux.  
Du coté ventral il forme une sorte  de baie profonde ou d é b o u c h e  
le vagin [fig. 1, a]. Le vagin (0,0187 mm de diamètre), dans  sa 
partie  anté rieure,  est tapissé  de cuticule  et présente des pa ro is

http://rcin.org.pl



2 5 0 I. Szpotańska. 4

munies  de puissants  muscles  circulaires et longi tud inaux .  Il suit 
la poche du cirre et à la hau teur  du milieu de celle-ci,  à l ’in ­
térieur du vagin  se t rouve  une  papille  interne de forme conique 
qui est m unie  d ’un puissant sphincter  [fig.2] et en tourée  de m u ­
scles avec myoblastes . La papil le  in terne  est large à sa base de  
0,0187 mm; elle a 0 ,09375 mm de  hauteur.  Cette  papille traver­
sée par  un étroit  canal sert à régle r l’afflux du spe rm e .  Derrière 
cette papille le vagin  se ré trécit  r ap id em en t  (0,00375 mm). On 
voit encore des muscles  long i tud inaux  et  circulaires sur la paroi 
de  ce ré trécissement.  Après, le vagin se rélargit (0,0112 mm) 
et p résen te  tout le long  de son  trajet des pa ro is  m inces  et ex­
tensibles.  Il peut joue r  le rôle d ’un réceptacle  séminal,  Le vagin 
c o n tra i rem en t  à ce que décr i t  K. W o l f f h ü g e l  pour  le Drepani- 
dotaenia lanceolata ne possède  d ’ép ines  nulle part.

L’ovaire est si tué dans la partie antiporale  du  proglottis.
Suivant  K. W o l f f h ü g e l  l’ovaire m esu re  0,63 mm de 

large et présente  deux  ailes latérales lobées, réunies par deux 
oviductes. Chez notre  espèce l’ovaire forme une masse de 0,750 mm 
de large et de  0,375 mm de haut. L ’ovaire n ’est pas  ne t tement  
double ; il se com pose  de lobes irreguliers , larges et profondé­
m ent  découpés [fig. 1, о]. Il est d o n c  mult ilobé et occupe non 
seulement tout le p a re n c h y m e  in te rne  du proglott is  (qui a 0,450 mm 
de haut) mais  ses  lobes se p ro lo n g e n t  et s ’insinuent,  entre les 
faisceaux longi tudinaux en les dépassan t  aussi bien du co té  do r ­
sal que  du coté ventral .

Dans les proglottis qui on t  0,375 mm de long la g lande  
v it te llogène m esure  0,390 m m  de large et 0,195 de long (chez 
W o l f f h ü g e l  0,22 mm de large).  Elle a la même forme que 
l’ovaire et ses lobes [fig. I, g  v] s ’al longent aussi entre la m us­
cula ture longi tud inale ,  la d ép assan t  même du côté ventral.

L’utérus  chez Drepanidotaenia lanceolata est sacciforme, chez 
notre  espèce il est multi lobé.  Il remplit  tou t  l’in térieur du parenchyme 
interne du proglottis et ses lobes pén è t ren t  m êm e ju s q u ’au velum.

Les o rganes  gén i taux  mâles de notre  espèce  présentent  
aussi quelques différences avec ceux de Drepanidotaenia lance­
olata. La poche  du cirre, près d e  l’atr ium génita l,  possède deux 
sacculi accesorii ex ternes  [fig. 3, s ]  profonds de 0,0262 mm. 
(Chez le Drepanidotaenia lanceolata les sacculi manquent) .  Les 
saccules accesso i res  son t  tap is sés  de petits crochets.
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La p o c h e  du  cirre est longue  de  1,425 mm son  d iamètre  
ne dépasse pas  0,180 mm [fig.. 1, p с]. Elle est enve loppée  
d ’une  couche de  musc les longi tud inaux .  A l’intér ieur de  la poche 
du cirre il se trouve une g ra n d e  et très longue vésicule  s é m i­
nale qui la remplit  com plè tem en t  ne la issant q u ’un étroit  passage  
au cirre [fig. 1, v e ] ,  C om m e elle est plus longue  que la p o ­
che du cirre elle m êm e,  la vésicule  in te rne  est o n d u lée  ce qui 
fait croire au p re m ie r  abord  à l’exis tence  de deux  vés icu les  sé ­
minales in te rnes.  Le cirre est très long (0,78 mm) et couvert 
d ’épines [fig. 3, c]; com plè tem ent  dévaginé  il a 0,030 mm de 
diamètre. La vésicule  sémina le  interne est réunie  avec la vesicule  
séminal externe  par  un petit  canal étroit. Celle-ci se t rouvant  
du côté dorsal de  la poche  du cirre [fig. 1, v e] es t  rejetée  vers 
le coté du pore génita l.  La longueur  de  cette  vésicule séminale  
externe atteint 0,450 mm so n  diamètre  ne  dépasse  pas  0,075 mm. 
Ainsi la paro i de  la poche  du cirre et celle de la vés icu le  sémi­
nale externe sont  adossées . Le canal  défé ren t  descend  de la 
partie terminale de la vésicule séminale  ex terne ,  suit la poche  
du cirre vers  le milieu du proglottis; il donne  trois canaux ef­
ferents qui about issen t  aux trois test icules.

Les testicules son t  multi lobés [fig. 1, t] ce qui es t  très 
rare chez les Hymenolepis (ovales chez Drepanidotaenia lanceo- 
lata). Us sont  d isposés  en ligne droite, l’un à coté  de l ’autre e t  
situés au milieu du proglottis.  Dans les segm ents  qui on t  0,300 mm 
de long  les testicules mesuren t  0,360 mm de large et 0,165 mm 
de long. Comme le parenchyme inte rne de ce ces tode  est très étroit 
(0,150 mm de hauteur) , les testicules s ’é tenden t  dans  toute  la 
hauteur du parenchyme,  touchan t  par  ses bords,  et m êm e les 
dépassant,  les fa isceaux longi tud inaux  de la m u scu la tu ie  longi­
tudinale , auss i b ien  du côté  ventral que  du  côté dorsal du p ro ­
glottis. [fig. 1].

H y m e n o le p is  r a p id a  n. sp.

Parmi les c e s to d es  provenant  de l’in tes tin  d e  Chenopsis at- 
rata L a t h . ,  d ’Australie  il s ’en est trouvé un petit  d on t  les d i ­
mens ions  et la d isposi t ion  tou t  à fait ex cep t ionne l le  de l’o rgan isa ­
tion interne, q u ’on  ne re trouve nulle par t  chez les H ym eno lep i -  
des, nous ont obl igées  à cons idé re r  c o m m e  une nouvelle  expèce.
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La longueur  du s trobila  est de 4,6 mm; la plus g rande  lar­
geur  des  proglottis est de  0,900 mm et la longueur  maximale  de 
0,216 mm. Les pores  gén i taux  sont  unilatéraux. La poche du 
cirre est très longue; elle est située dans la partie antérieure  du 
proglot tis  et occupe plus des trois quarts de la la rgeur du strobila 
[fig. 4, p]. Dans les proglo tt is  adultes, dont  la longueur est de 
0,180 mm et la largeur 0,36 mm, la poche du cirre mesure  0,288 
mm de long.

Le cirre dévaginé a 0,2115 mm de long et  0,0108 mm de 
d iamètre . Les trois test icules sont situés tout à fait du coté an- 
t iporal  ce q u ’on rencontre  po u r  la première  fois chez les Hyme- 
no lep ides  [fig. 4, 7, t]. L ’ovaire et la g lande  v i te llogène se  t rou­
ven t  aussi  du coté ant ipora l  [fig. 7]. Les testicules, si tués dor- 
sa lement ,  sont  a r rondis  et ont 0,045 mm de diamètre .  D ans  la 
m êm e région du coté ventral se trouve l’ovaire qui est a sym ét­
rique [fig. 7, o] par rappor t  à la g lande vite llogène [fig. 7, g v]. 
L’ovaire a 0,270 mm de large et  0,133 mm de long. La largeur 
de  la g lande  vi te llogène est de 0,117 mm, la longueur  de  0,054 
mm. Dans les proglott is  mûrs , dont la largeur atteint 0,900 mm 
et la longueur  0,216 mm, l ’utérus occupe  tout l 'intérieur du p rog ­
lottis, en pénétrant  m êm e dans  le velum.

Il mesure 0,864 mm de large et 0,180 mm de long.
Il faut signaler  chez  cette  espèce la rapid ité  extrême du

déve loppem ent  des g landes  génita les.

D r e p a n id o ta e n ia  c u r io sa  n. sp.

Nous n ’avons pas  eu de  ces tode  en t ier  pour  notre  étude, 
mais seulement  que lques  pe t i ts  morceaux de strobila d ’âges dif­
férents . Ainsi nous ne pouvons  rien dire d ’exact sur la longueur  
de  l’animal. Mais c o m m e  le déve loppem ent  des organes gén i­
taux dans  les proglottis avance  vite, et com m e la largeur maxi­
male  du  cestode ne dépasse  pas 0,774 mm, notre espèce devrait
être sans  doute  d ’une taille assez petite.

Dans le parenchyme exte rne nous avons pu observer p lu­
s ieurs  gros corpuscules calcaires  de forme arrondie . La muscula­
ture  longitudinale d isposée  en  deux zones est peu développée .  
Les muscles  transversaux et les dorso-ventraux  sur tout sont  bien 
distincts.
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Les quatre  vaisseaux excréteurs longitudinaux sont déplacés 
vers le milieu du proglottis.  Ils son t  éloignés du bord,  aussi 
bien  du côté poral que  du côté antiporal,  de 0,1620 mm. Les 
vaisseaux dorsaux, c o m m e  d ’habi tude , sont plus petits. Les vais­
seaux ventraux sont  fortement ondulés.

Les pores gén i taux  n ’ont pas la disposi tion bordale [fig. 14 
et 15]; ils sont légè rem ent  déplacés vers le coté  dorsal du p ro ­
glottis.

La poche  du  cirre [fig. 14] enve loppée  d 'une  faible couche 
de  muscles longi tudinaux et m unie  d ’un sacculus accessorius ta ­
pissé  d ’ép ines  [fig. 14, s]. Ex trêm em en t  longue  elle occupe presque 
toute la largeur du  proglottis [fig. 15].

Dans les proglottis larges de 0,542 mm la poche du cirre 
a 0,51 mm de long, sa largeur ne dépasse  pas  0,081 mm. Elle 
est munie  d ’un muscle  rétracteur.

Le cirre, très g ros  et très long, est tapissé d ’épines sur tou te  
sa longueur  [fig. 14, c]

La partie  antiporale de la poche du  cirre présente une s truc­
ture particulière. À l’intérieur de la partie  te rm ina le  de la poche 
du cirre il se t rouve une vésicule sém ina le  interne dont  la po- 
roi possède  de no m b reu x  rubans de  muscles  circulaires et qui 
joue p robablem ent  le rôle d ’un pu issan t  appareil in jecteur  de 
sperme [fig. 14, 15, 16, 17, 18, v i]. Cette  vésicule musculeuse, 
grace  au g rand  déve loppem ent  des muscles  circulaires, peut  en 
se contrac tan t  ou se dila tant  changer  faci lement de forme [fig. 
17 et 18, v i]. Dilatée, elle peut at teindre 0,1665 mm de long. 
Contractée elle ne mesure  que 0,0855 m m . Un étroit canal d é ­
férent, sorti  de la poche du cirre, s ’élargit considérab lement  
après un court tra je t en formant une énorm e vésicule séminale  
externe. Celle-ci est rejetée des  deux cô tés  de  la poche du cirre 
aussi bien du cô té  ventral que du côté dorsal [fig 18, v e].

Les testicules sont  de forme ar rondie  [fig. 15, t] et ont 
0,063 mm de diamètre. Tous  les trois sont situés au milieu du 
proglottis,  presque sur une ligne droite [fig. 15].

Le vagin  a des parois peu musculeuses  et tiès extensibles. 
Après  un court trajet il forme dans  la part ie  porale  un grand r é ­
ceptacle sém ina l  qui en cas de forte in jec t ion du sperme, peut 
s ’étendre j u s q u ’à la partie ant ipora le  du proglot t is  [fig. 18, r]. 
D ’ailleurs, ayant,  com m e nous l’avons dit, les parois  très exten-
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sibles, le vagin peut se dila ter et fo rmer  un réceptacle sém ina l  
d a n s  n ’im por te  quelle partie de son trajet.

L’ovaire com pac t  avec des  lobes  courts  et larges [fig. 15, 
o] est si tué com plè tem ent  du  côté antiporal du  proglottis.  Il est 
d isposé  tout  à fait a sym étr iquem ent  par rappor t  à la g lande  vi- 
tellogène [fig. 15]. L’ovaire mesure 0,256 m m  de large et 0,135 
mm de long.; la g lande  vitellogène de forme irrégulière [fig. 15, 
g  v], se trouve si tuée presque dans  le vélum antiporal du  p ro g ­
lottis.  Elle m esure  0,085 mm de large et 0,090 mm de long.

L’uté rus  sacciforme o ccupe  presque tou te  la largeur du  p a ­
renchym e interne, dépassan t  même par place la région des vais­
seaux excréteurs longitudinaux. Il com prend  des  oeufs déjà seg­
mentés  mais pas encore d ’oncosphéres .

D r e p a n id o ta e n ia  la n c eo la ta  B l o c h .

Dans  le matériel du Musée de V ienne  provenant  de l ’in­
testin de Anser cinereus nous  avons t rouvé quelques ces todes  
d ’assez g rande  taille, 4 — 6 cm de long. Tous les proglott is  
étaient très la rges  et aplatis.  Le strobila qui m esure  6 cm 
de  long atte int sa la rgeur maximale de huit mm déjà 1 cm 
en arrière du scolex. W o l f f h ü g e l ( 2 3 )  à d o n n é  une description 
dé aillée de Drepanidotaenia lanceolata. Si nous c om parons  la 
descrip tion des  mesures  et de la position des  g landes  génita les 
avec celle que  nous  avons  faites nous  se rons obligé de s u p p o ­
ser que Wolffhügel a du examiner des exempla ires  tout  à fait 
jeunes. Ainsi n o u s  c royons  utile d ’ajouter quelques details  sur 
les d im mensions  et d isposit ion  des  organes géni taux  adultes de 
Drepanidotaenia lanceolata. Les testicules ne sont  pas tous  
égaux, le test icule  ant ipora l  étant toujours  le plus grand.

Leurs forme n ’est pas ovoïde (eiförmig com m e dit W o l f f ­
h ü g e l )  mais  é tant légèrement  lobés, ils sont ét irés dans le 
sens  de la largeur du proglottis .  Leur  plus grand diamètre  a t ­
te in t 0,900 mm tandis  que  le petit  d iamètre  n ’a que 0,270 mm.

L’ovaire présen te  deux  ailes réunies par  l’is thmus (Isthmus 
des zweiflügl igen Ovars  de  W o l f f h ü g e l )  seulement  dans  les 
proglottis très jeunes.  Dans les proglo tt is  adultes l’ovaire est en 
forme de rosace aplatie  d a n s  le sens de la largeur du proglot­
tis et co m p o sée  d ’un très grand nom bre  de lobes étroits. Il m e ­
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su r e  1,746 m m  d e  large et n ’a que  0,180 mm de long. La glande 
vit te llogène est multi lobée. Sa largeur est de 0,432 mm; sa lon­
g ueu r  ne dépasse  pas  0,126 mm.

L ’uterus est aussi multi lobé.  Dans  les proglo tti s qui ont 
S mm de large, l’u te rus  dépasse  non seu lem en t  les vaisseaux 
excréteurs  longi tud inaux  mais a tte int mêm e l ’atrium génita l et 
rempli t  tout l’intérieur du  proglottis ju s q u ’au ve lum.

JJrep a n id o ta en ia  la n c eo la ta  v a r .  lobata  n. v a r .

Dans  le m êm e matériel du M u sée  de  V ienne nous avons 
t rouvé d ’autres cestodes,  ceux-ci p rovenant  de Chenopsis atrata. 
C e s  ces todes  ont certa ins caractères de leur organisat ion  interne 
ressemblants  à ceux de Drepanidotaenia lanceolata, d ’autres 
néanm oins  sont  considérablement  différents. D ’abord  les test icu­
les, chez notre espèce, sont  mult i lobés [fig. 12, t.] ce qui est 
très rare chez Drepanidotaenia et Hymenolepis.

Déjà  dans  les proglottis très jeunes  les testicules p résen­
ten t  de profondes échancrures.

L ’un des testicules  est situé du coté  antiporal [fig. 12, t.]; sur 
les prépara t ions totales et sur  les coupes  on vo it  une partie de 
ce testicule recouverte  par les lobes  de  l’ovaire. Le testicule p o ­
rał se trouve en arrière de la poche  du  cirre [fig. 12].

Une autre particularité  concerne la g randeur  et  la pos i t ion  
de  la vésicule séminale externe; elle est  én o rm e  ayant  0,918 mm 
d e  long et 0,234 mm de large. Elle est aussi longue  mais beau ­
coup  plus large que  la poche du cirre. La vésicule séminale  
externe est située en avant  des deux  testicules-: [fig. 12, v e]: m é­
dian  et poral tandis que W o l f f h ü g e l ,  chez Drepanidotaenia lan­
ceolata, la dess ine  entre la poche  du c ir re  et le testicule poral.

Le vagin est plus long et surtout b eau co u p  plus large  que 
celui de Drepanidotaenia lanceolata [fig. 12, v]. Il fait p lu ­
sieurs circonvolut ions.  Ayant des parois  très mince  et extensi­
bles, il peut  fonctionner com m e réceptacle  séminal.

O n  dis tingue une énorme g lan d e  coqui l l iè re  qui mesure 
0,126 mm (sur 0.108 mm) de diamètre.

Les pores géni taux se trouvent  juste  à la limite de deux 
segm ents .
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Les meil leurs caractères distinctifs de cette  variété sera ien t :  
la forme mult ilobée des test icules et leur position par r a p p o r t  
à l’ovaire, la vésicule  séminale  externe et la poche du cirre.

N o u s  avons g ro u p é  les Drepanidotaenia bisacculina, Dre- 
panidotaenia curiosa et Drepanidotaenia lanceolata B l o c h  e n ­
semble. Il nous  sembla it  jus te  de ranger toutes ces espèces, 
ayant les g landes  géni ta les femelles situées net tement  du côté  
antiporal des 3 tes ticules  dans  le sous genre Drepanidotaenia.

H y m e n o le p i s  (jlobulosu  n. s p.

C et te  in téressante  e spèce  doit être sans doute  de taille a s ­
sez grande, mais  sa longueur  n ’a pas pu être précisée étant  vu 
que nous n ’avons eu à no tre  disposition que quelques cou r ts  
f ragments  du strobila. H eu reu sem en t  ces fragments  quoique  a s ­
sez mal conservés  et fo r tement  tordus étaient  de différents âges,, 
ce qui nous  a permis  d ’observer  que lques  détails de leur o rga ­
nisation in terne  qui nous  para issen t  d ignes d ’être signalés .

Du scolex qui  éta i t  for tement  endom m agé  tout ce que  n o u s  
pouvons  dire c ’est la forme étrange et les d im ens ions  du ré ­
ceptacle du rostre. Il p résen te  un sac très musculeux ffig. 13] 
m esuran t  0,350 mm de long et 0,225 mm de large. Dans  sa 
partie basale  ce réceptacle  du rostre se ré trécit  considérab lem ent  
en formant, au fond, un peti t  appendice  étroit et reco u rb é  [fig. 
13, ар].

Sur  le rostre on dis t ingue 16 — 18 crochets qui ont 0,090 
mm de long. La base  du crochet  avec son levier antérieur m e­
sure  0,0585 mm [fig. 11].

La largeur maximale  du strobila est de 2,070 mm; la lon­
gueur  des  proglottis mûrs  est de 0,144 mm. Les pores génitaux 
se t rouvent  dans  les tie rs  antérieurs des proglottis.

L’orifice atrial condu i t  dans  un canal atrial long de 0,045 mm 
et tapissé  d ’une forte couche cuticulaire. L’atr ium génital est  
très profond et b ien musculeux.

Le sys tème nerveux, dans  les proglottis jeunes , p résen te  
deux gros  t roncs latéraux et ce qui est ra rem ent  visible, quatre 
nerfs accesoires (deux ventraux et deux  dorsaux)  bien dis tincts et 
d ’un volume assez  fort. [fig. 8, n a| .
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Les gros  nerfs latéraux mesurent  [fig. 8, n 1] 0,0485 mm 
•de d iam ètre  et les nerfs accessoires 0,0126 mm.

Les va isseaux  excréteurs longi tud inaux  [fig. 8, e] sont  lar­
ges .  Les vaisseaux ventraux sont réunis  par  un vaisseau t r an s ­
versal qui a 0,108 mm de diamètre. La muscula ture  long i tud i ­
nale est formidable  [fig. 8, m e, m i]. Dans  les proglottis  je ­
unes  qui ont 0,414 mm de hauteur , les faisceaux longi tud inaux  
internes, m esurés  au milieu du proglottis,  on t  de 0,1125 mm à 
0 ,1215  mm de haut. Le parenchyme in terne  n ’occupe  ainsi que 
0,126 mm de haut  [fig. 8, m i].

La zone  interne com prend  60— 74 faisceaux très étroits, 
se r rés  les uns contre les autres .  Ces faisceaux d im inuen t  de h au ­
teur  vers les deux  bords.  Les fa isceaux muscula ires de la zone  
ex te rne  [fig. 8, m e] sont plus n o m b reu x  et aussi serrés  que 
c e u x  de la zone  externe, mais n ’ont que  0,0315 m m  de haut. 
La muscula tu re  transversale est très bien déve loppée  [fig. 8, m t].

La poche du cirre [fig. 10, p cj a 0,304 m m  de long et 
0 ,0720 mm de diamètre. Elle s’étend ju s q u ’à la hauteur  de  l’o ­
va ire  et renferme un cirre mince, un canal déférent cilié [fig. 10, 
V d] et une grande vésicule séminale  in terne  [fig. 10, v i].

Les trois testicules [fig. 9, t] de forme arrondie  sont  d i sp o ­
sés  sur  une ligne droi te transversale. L’un des  test icules est p o ­
rał, les deux  au tres  sont situés du côté antiporal [fig. 9]. Ils ont
0 ,135  mm de diamètre.

Le vagin a des parois musculeuses  tou t  le long de son 
trajet.  Il s ’é largit en un réceptacle pir iforme dont  le gros  bout 
•est dirigé vers  le côté poral. Le vagin après  le réceptacle s é m i ­
nal devient large et fait plusieurs c irconvolut ions.

L’ovaire non lobé [fig. 9, o] com pact  p résen te  deux m a s ­
se s  de forme arrondie qui ont  0,108 m m  de diamètre. Il y a un 
ov icap te  musculeux. La glande vi te l logène  est globuleuse  [fig. 
“9, g  v]. Elle n ’à que 0,0630 mm de diamètre.

L’utérus est sacciforme et lobé; il p ré se n te  au milieu du 
proglottis un é tranglement  profond qui sem ble  le diviser  en deux  
parties. L’utérus mûr dépasse  les v a isseaux  excré teurs  longi tud i­
naux; il peut même atteindre  les b o rd s  du  proglot t is .  Les o n c o s ­
pheres  sont sphériques. Elles m esuren t  0 ,0252 mm avec les deux  
enve loppes .  L’enveloppe externe sem ble  être dure  et se colo re
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vivement . L ’enve loppe  in terne  reste incolore. L’oncosphère  s an s  
enveloppes m esu re  0 ,0108 mm de diamètre.

JJiorchis  .spiralis  n. sp.

Dans  le m êm e matériel d ’Australie, provenant  de l ’intestin 
de  Chenopsis atrata , parmi les cestodes déterminés  en gros  par 
les au teurs  com m e  Hymenolepis lanceolata, nous avons  t rouvé  
une espèce de Diorchis C l e r c ,  1903, malheureusement  d é p o u r ­
vue  de  scolex.

C ’est un cestode qui mesure  2 cm de long, d on t  la la r­
geur  maxim ale  ne dépasse  pas  0.900 mm et don t  la plus g ran d e  
lo n g u e u r  des proglottis  at te in t 0,180 mm.

La muscula tu re  longitudinale,  typ ique pour  le g e n re  Dior­
chis, est  d isposée  en deux zones [fig. 21, m e, m i] d o n t  l’in ­
te rne ne  se c o m p o se  que  de huit gros faisceaux. A l’ex té r ieur  
de la couche externe  formée de nombreux faisceaux de muscles 
longi tud inaux  se trouve une couche de muscles d iagonaux  ffig. 
21, m d].

Les vaisseaux excréteurs  sont rejetés vers le côté ventral 
du  proglottis  par le passage  des conduits génitaux. Le vaisseau 
excréteur longi tud ina l  dorsal est beaucoup  plus étroit et possède  
des parois  musculeuses .  [fig. 21, с d, e v].

L’atr ium gén i ta l  est  p rofond  et peu musculeux.  En avant  
de deux  orifices gén i taux  on d is t ingue, sur les parois de  l’atrium 
géni ta l  un peti t  sph inc te r  qui sert probablement à fermer l ’atrium 
lors de la copula tion [fig. 23, sph I]. O n  peut  y observer  aussi 
un paque t  de cellules al longées,  p robablement glandulaires.  L’or i ­
fice mâle  c o n d u i t  dans  la poche du cirre [fig. 21, p c] d on t  
la part ie  initiale p résen te  des parois minces et peu  m u scu leu ses  
et les parties m éd iane  et distale des parois munies d ’une forte 
couche de muscles  longitudinaux. La poche  du cirre est ex t rêm e­
m en t  longue. D ans  ce r ta in s  proglott is  elle occupe plus des deux 
tiers [fig. 24, p c] de la largeur du proglottis  et atteint presque 
la r ég ion  des va isseaux excréteurs longi tudinaux du côté antipo-  
ral. O n y d is tingue un g rand  muscle rétracteur [fig. 24, m r  j.

La poche du cirre mesure  0,4 mm de long avec un d ia ­
m è t re  de 0,0495 mm. Elle contient un cirre très long et très 
mince ,  armé à sa base  de nom breux  petits crochets [fig. 22, с].
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Il a 0,427 mm de long et 0,0045 mm de diamètre. Le cirre et 
le canal é jacula teur  font plusieurs c irconvolutions à l’in térieur  
de la poche du cirre. La vésicule séminale  interne m esure  0,058 
m m  d e  long  et a un diamètre de 0,0031 mm. La court canal 
déférent  abouti t  à une longue et très la rge vésicule sém ina le  e x ­
te rne  [fig. 21, V e], de  forme variable, dont  la part ie  terminale  
est ré jé tée  vers le côté poral du proglott is  dorsa lem ent  pa r  
r ap p o r t  à la poche du cirre.

Cette  vésicule séminale  externe mesure 0,135 mm. de long 
et sa  plus g ran d e  largeur  atteint 0,090 mm Les testicules [fig. 
21, t] sont de forme ovale  et on t  0,126 mm de diamètre . Mais  
c’est  surtout la structure du vagin qui p ré se n te  des  particularités 
in té ressantes . L’orifice géni ta l femelle, situé com m e tou jours  du 
côté ventral,  conduit  dans  un étroit vagin à paro is  musculeuses .  
O n  y d is t ingue  des fibres longitudinales et à l’extérieur quelques  
fibres circulaires entourant  le vagin. D ans  cette région se t r o u ­
vent aussi des cellules a llongées  qui sont  p robab lem en t  g l a n d u ­
laires. Le vagin  présen te  un sphincter à 0,225 mm de son  pore [fig. 
21 et fig. 23, sph I]. Puis  le vagin fait sept c irconvolutions s p i ­
rales très serrées les unes contre  les autres [fig. 23, spi]. N ous  
insistons sur l’importance  de ce caractère, parce que  dans  tous  les 
proglottis,  contractés ou étalés, jeunes ou adul tes, les m êmes s e p t  
spirales existent.  Après la dernière c irconvolu tion,  le vagin  p r é ­
sente  un second sphincter plus puissant , en forme de bu lbe  
[fig. 21 et fig. 23, sph II], dont  le d iam ètre  a tte in t  0,063 mm 
Le vagin est situé comme d ’hab i tude  du cô té  ventral de  la
poche du cirre; mais dans  certains proglo tt is  on voit une parti  e 
du vagin accom pagnée  du grand  sphincter  se dép lacer  et appa  - 
ra î tre du côté dorsa l de la poche du cirre [fig. 21, sph II]. Cela  
est dû à la singulière position du réceptacle  séminal.  Le vagin 
du coté ventral passe  au dessous de  la poche du cirre vers le 
côté dorsal du proglottis; là en s ’élargissant for tement  il fo rm e  
un énorme réceptacle  séminal [fig. 21, r], qui rem ontan t  au 
dessus de la poche du cirre, re tourne  vers le coté ventral.

. Le réceptacle  séminal est de forme et de g randeu r  variables ce
qui dépend év idem m ent  de la quant i té  de spe rm e  injecté.

L'ovaire [fig. 21, o] est compact , bi lobé. Dans certa ins
segments  sa partie centrale se d éve loppe  et forme un tro is ième 
lobe dir igé en avant du proglottis.  L ’ovaire a 0,247 mm de large
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et 0 ,036 mm de  long. La g lande vitel logène [fig. 21, g  v] est 
de  forme ovale et m esu re  0,054 m m  de diamètre. L’uterus  est 
sacciforme, il rem pl i t  tout le p a renchym e in te rne et dépasse  les 
va isseaux excréteurs long i tud inaux  du coté poral et ant iporal; il 
peu t  du  reste p ré sen te r  des d im m en s io n s  plus cons idérab les  
é tant vu que les e m bryons  de nos exempla ires  ne p o sséd a ien t  
encore ni enve l loppes  ni crochets .

T. H. J o h n s t o n  (10) dans  sa  „Reexaminat ion  of the Types  
of K r e f f t s  Spec ies  of C e s to d a “ a donné  une  descr ip tion d é ­
taillée de Diorchis flavescens {Taenia flavescens K r e f t .  1871) 
p rovenan t  de l’intestin  de  Y Anas super ciliosa et Spatula rhyn- 
chotis L a t h ,  dont  l 'o rgan isa t ion  in te rne semble p résen te r  b e a u ­
coup  d ’affinités avec celle de notre espèce. Nous avons cru au 
premier abo rd  que nous  ét ions  en p résence  de  la m êm e e sp è c e  
de  Diorchis et  que les g iandes  différences  de  l’ana tom ie  in terne 
de  ces espèces étaient dues  soit aux mauvaises  observa t ions  de 
l ’auteur ,  soit à l’état de conservation défectueux. Mais ces diffé­
rences entre les deux  espèces ne peuven t  être a t tr ibuées  à un 
m auvais  état de  conservat ion  pu isque  notre  matérie l étant  plutôt 
mal conservé , on dist inguait  pourtan t  facilement les traits carac­
tér is tiques  de l’o rganisa t ion  interne. D ’autre part la p résence  de 
deux  sphinc te rs  vo lum ineux  sur le vagin,  le nom bre  fixe des  cir­
convo lu t ions  se r rées  que  fait le vagin  avant  de se di la ter  en r é ­
ceptacle  sém ina l  et la s ingulière  posit ion du vagin et du récep­
tacle séminal  par rapport  à la poche du cirre, n ’auraient pu é c h a p ­
p e r  à un observa teur  so igneux  com m e J o h n s t o n .  D ’ailleurs 
notre  cestode,  mesure  3 cm de  long;  il provien t  de  l ’in tes t in  de 
Chenopsis atrata, o iseau  beau co u p  plus  grand  que  les hôtes de 
Diorchis flavescens (Anas superciliosa et Spatula rhynchotis) 
qui lui mesure 8,4 cm. de long.

H ym enolep is soutlucelli nom. nov. =
=  E c h in o r h y n c h o ta e n ia  n a n a  M a p l e s t o n e  et S o u t h w e l l .

En étudiant  le matérie l original con tenan t  les espèces d é ­
cri tes par  M a p l e s t o n e  et  S o u t h w e l l  dans  les „Three ce- 
s todes  from the black Swan* nous  avons pu réexaminer  aussi 
leur nouvelle  espèce Echinorhynchotaenia п а п а , qui d ’après nos 
r echerches  p résente  des caractères ana tom iques  qui ne correspon­
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dent  pas exac tem ent  à la déf in it ion du genre. La d iagnose du 
genre  Echinorhynchotaenia F u h r m a n n  (9) est la suivante ,,Di- 
lep in iden  mit einem rüsselförmigen Rosteilum das auf seiner 
ganzen  L än g e  von H ak en  dicht bese tz t  ist. Genita lpori  einseitig. 
Die G esch lech tsgänge  gehen zwischen den be iden  Excretions-  
s täm m en durch. H oden  wenig zahlreich. Der U te rus  ist sackför­
mig und  g e la p p t“ .

O r  S o u t h w e l l  et  M a p l e s t o n e  p ré tenden t  que, „our 
worm ressem bles  F u h r m a n n ’s species in its genera l  ana tom y  
except tha t  the characteristic probosc is  had been  apparent ly  torn 
out in all our spec im ens“ . P o u r ta n t  les auteurs on t  examiné  20 
exempla ires  de cette espèce et n ’on t  trouvé nulle par t un rostre 
a rmé de crochets sur toute sa longueur. Pour  ce qui concerne  le 
second caractère  de la d iagnose  du  genre  déterminant  la p o s i ­
tion des conduits génitaux pa r  rapport  aux vaisseaux excréteurs , 
chez Echinorhynchotaenia п а п а  la poche du  cirre et le vagin ne 
passen t  pas  entre les vaisseaux excré teurs longi tud inaux  mais sont 
situés d o rsa lem en t  aux deux vaisseaux.  De m êm e les autres  ca ­
rac tè res  de l’organisation in terne  co m m e  par exem ple  la m u s c u ­
lature longitudinale  etc, rapprochent  p lu tô t cette espèce  du genre 
Hymenolepis. Mais, com m e il existe déjà Hymenolepis nana v. 
S i e b o l d  1853, ce nom d ’e spèce  ne pouvant  pas  être employé 
nous proposons  de la nom m er  Hymenolepis southwelli n o m .n o v .  
Nous  n ’avons eu pour  exam iner  cette e spèce  q u ’un seul exem ­
plaire don t  le strobila ne possédai t  pas  de proglot t is  mûrs; les 
segm en ts  avec utérus m ûr  m anqua ien t  com plè tem ent .  Ainsi nos 
mesures concernant  la g r a n d e u r  de l’an imal  et des  g landes  gén i ta ­
les femelles, qui peuvent  sans aucun  dou te  at teindre des d im en ­
sions plus  grandes,  doivent être en réalité plus élevées.

Le strobila que nous avons  examiné  m esura i t  3,2 cm de 
long et sa plus grande largeur  ne dépassait pas  1,26 mm. Les 
proglott is  avaient 0,216 mm de long et é ta ient  donc six fois 
plus larges que  longs.

Le scolex que nous posséd ions  fort mal conservé  ne m on­
trait ni rostre ni crochets. Il est plus  large (0,360 mm) que long 
(0,306 mm). La poche du rostre mesure  0,243 mm de long. Le 
cou très court n ’a que 0,081 mm de long  et 0 ,270 mm de large.

Les muscles longitudinaux contra irement  à ce que disent 
les auteurs  son t  ne t tem ent  divisés en deux  couches  dont  Tin-
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te rne n ’est com posée  que  de  huit g ros  faisceaux: quatre  d o rsau x  
et quatre  ventraux.  C h acu n  de  ces faisceaux in te rnes  c o m p re n d  
j u s q u ’à 80 fibres longi tud inales .

La zone exte rne  très bien déve loppée  est com posée  d e  60- 
70 faisceaux de muscles  contenant  chacun 2 1 - 2 8  f ibres long i tu ­
dinales.

Les faisceaux in ternes sont plus de trois fois plus g ra n d s  
que les faisceaux exte rnes .

Les muscles  t ran sv e r sau x  ne son t  bien déve loppés  q u ’a la 
ligne de séparation des  proglo tti s où ils forment un seul ruban 
de fibres transversales .

Les quatre vaisseaux excréteurs  longitudinaux, con tra i rem ent  
à ce qui  a été décri t  par M a p l e s t o n e  et S o u t h w e l l ,  ne  
sont  pas égaux, les vaisseaux ventraux é tant  b eaucoup  plus lar­
ges  et moins m uscu leux  que les va isseaux  dorsaux.

Du côté  poral les deux  vaisseaux excré teu rs  long i tud inaux  
sont  re je tés  par  le pa ssag e  des  conduits  génitaux vers le côté  
ventral du  proglottis.

Les pores géni taux  situés dans  le tier antér ieur  des  p rog ­
lottis son t  com plè tem en t  couverts  par le velum du segm en t  p ré ­
cédent  [fig. 19].

Le canal atrial long de 0,0675 mm condui t  dans  l’atriuin 
génita l [fig. 19, a] m uscu leux  et peu profond où d é b o u c h e n t  a n ­
té r ieu rem ent  le vagin, ce qui est très rare  chez Hymenolepis, et 
pos té r ieu rem ent  la poche  du  cirre [fig. 19, v].

Le cirre très long (0,252 mm) et mince (0,0135 mm) est ine rm e .
La poche du cirre [fig. 19, p c] contenant  une vésicule sé­

minale  inte rne allongée, n 'a  que 0,216 mm de lo n g  et un  d ia ­
mètre  de  0,072 mm. La muscu la tu re  de la poche du  cirre c o n ­
siste principalement en fibres longi tud inales .  Un muscle  ré t rac ­
teur  part  de l’ex trém ité  inte rne de la poche  du cirre et se rat­
tache à la musculature  transversale  de la limite des proglottis .

Le vas  deferens  très court abouti t  à une longue  vésicule 
séminale  exte rne  pir iforme don t  la longueur  atteint 0,180 m m  et 
dont  le plus g rand  d iam ètre  est de 0,054 mm [fig. 19, v e].

Les trois test icules, d ’une forme ovale  très légèrem ent  lo ­
bée [fig. 19, t], se t rouvent  dans  la part ie pos térieure  du p ro g ­
lottis nettement en arrière des  g landes  géni ta les femelles, d i s p o ­
sition assez rare chez  Hymenolepis et que les d e u x  auteurs  a n ­
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glais s ignalent  également .  Leur  g ra n d  diamètre  m esu re  0,216 mm 
leur peti t  diamètre  or ienté  suivant  la ligne long i tud ina le  du stro- 
bila varie  entre 0,108 mm et 0,180 mm.

Les testicules si tués  sur une l igne transversa le  occupen t  la 
la rgeur  du proglottis s ’é tendan t  entre  les vaisseaux excréteurs 
longi tudinaux des deux bords  [fig. 19, tj.

Le vagin  sur tout le long de son traje t p résen te  des parois  
très musculeuses  formées de fibres longitudinales et circulaires; 
sa part ie  initiale est munie d 'u n  pu issan t  sphincte r [fig. 20] qui 
a la forme d ’une  poire  a llongée avec le gros  bout  tourné  vers 
l’orifice génital.  Le vagin accom pagné  de  cel lules  qui sont  p ro ­
b a b le m e n t  des  myoblastes  se d ir ige presque en ligne droite  vers 
le milieu du proglott is.  A la hau teur  du test icule pora l  le vagin  
s ’élargit  en donnant  un grand  réceptacle sém ina le  de  forme al­
longée  [fig. 19, r], qui mesure 0,198 mm de long.  Ce qui est 
aussi particulier chez  cette espèce  c ’est que  l 'ovaire  [fig. 19, o], 
situé en avant  des testicules, est tou t  à fait asym étr ique  par  rap­
por t  à la g lande  vitellogène. II est ne t tement  double ,  com posé  
de deux  ailes inégales [fig. 19, o, g v] dont la plus  g rande  est 
dir igée vers le coté antiporal du proglottis.  La la rgeur  de l’ovaire 
at te int 0,306 mm, sa plus g rande  longueur  est de 0,144 mm. La 
glande vite llogène d ’une forme ovale est légè rem ent  rapprochée  
vers la plus courte aile (porale) de l’ovaire et a un diamètre  
transversa l de 0,090 mm [fig. 19, g v].

E X P L I C A T I O N  D E S  F I G U R E S .

Pl. XXXIII, fig. 1. Drepanidotaenia bisacculina n. sp. Organisation interne 
(coupe transversale).

2. Drep. bisac. Papille du vagin.
„ 3. „ Sacculi.

4. Hymenolepis rapida n. sp. Proglottides. Préparation to­
tale.

5. Drep. bisac. Crochet du rostre.
6. „ Muscles transv., dorso-ventraux et nerf lon-

gitud. antiporal.

Pl. XXXIV, fig. 7. Hymen rapida. Trois proglottides (partie antiporale).
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Pl. XXXV,

Pl. XXXVI,

fig. 8. Hymenolepis globulosa  n. sp. Musculature (coupe trans­
versale).

„ 9. Hymenolepis globulosa. Organes génitaux.
„10.  „ „ Poche du cirre.
*11.  * , Crochet du rostre.
* 12. Drepanidotaenia lanceolata Bloch var. lobaia n. var.

Organisation interne.
„ 13. Hymen, globulosa. Réceptacle du rostre.

fig. 14. Drepanidotaenia curiosa n. sp. Poche du cirre.
„ 15. Drepanidotaenia curiosa. Organisation interne.
„ 16. Drepanidotaenia curiosa Vésicule séminale interne.
„ 17. Drepanidotaenia curiosa. Vésicule seminale interne con­

tractée.
„ 18. Drepanidotaenia curiosa. Vésic. sémin. interne et ex­

terne.

fig. 19. Hymenolepis southwelli n. n. Organisation interne (coupe
horizontale).

. 20. Hymenolepis southwelli. Sphincters atrial et du vagin.
„ 21. Diorchis sp iralis  n.sp. Organisation interne (coupe trans­

versale).
„ 22. Diorchis spiralis. Cirre devaginé.
„ 23. „ * 3 sphincters et spir. du vagin.
„24.  „ „ La poche du cirre. Muscl. ré­

tracteur (coupe horizontale).

a — atrium, 
с — cirre,
e — vaisseau excréteur, 

e d — vaisseau excréteur dorsal, 
e V — vaisseau excréteur ventral, 
g v — glande vitellogéne, 
me — muscles longitudinaux externes, 
m i — muscles longitndinaux internes, 
m t — muscles transversaux, 
d v — muscles dorso-ventraux, 

m d — muscles diagonaux, 
m r — muscles retracteurs, 
n 1 — nerf latéral, 
n a — nerf latéral accessoire, 

о  — ovaire, 
p — poche du cirre, 
r — receptacle séminal, 
s — sacculus, 

sp — spermatozoïdes,
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sph — sphincter, 
t — testicules,
V — vagin,

V e — vésicule séminale externe,
V i — vésicule séminale interne.
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S T R E S Z C Z E N I E .

Autorka opisuje pięć nowych gatunków tasiemców znalezio­
nych w jelitach p taka  Chenopsis atrata L a t h ,  z Australji: Dre­
panidotaenia bisacculina n. sp., Hymenolepis rapida n. sp., Dre­
panidotaenia curiosa n. sp., Hymenolepis globulosa n. sp. i Dior- 
chis spiralis n. sp. oraz nową o d m ian ę  Hymenolepis lanceolata 
B l o c h  var. lobata n. var. i poda je  ich budowę zewnętrzną i we­
wnętrzną,  nadto uzupełn ia  opis  dwuch znanych gatunków ta ­
s iem ców .

Institut de Zoologie de l’Université de Neuchâtel.

http://rcin.org.pl



Annales Musei Zoologici Polonici, t. IX. Tab. XXX111.

i '1' Л  
< '  1 1 I n
" м /

im w  
r ' n V f  
j . ' " i  w

ï' 'i

/. S z p o t a ń s k a .

m
e.

 
m

.r
.

http://rcin.org.pl



Annales Musei Zoologici Polonici, t. IX. Tab. XXX1Ü

°oо oO о

,0 0 0 
О о  0

/ . S z p o t a ń s k a .

http://rcin.org.pl



Annales Musei Zoologie! Polonici, t. IX. Tab. X X M .

I. S z p o t  a ń s k a

m
.r

.

http://rcin.org.pl



Э
Л

Annales Musei Zoologici Poionici, t. IX. Tab. XXXUl.

I. Szpotanska.

I 'Л

http://rcin.org.pl


	Tab. XXXIII.
	Tab. XXXIV.
	Tab. XXXV.
	Tab. XXXVI.
	Spis treści




